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Dans les contextes urbains de nos sociétés contemporaines, les parcs publics sont souvent 
conceptualisés comme des espaces sociaux hétérotopiques (Gandy, 2015). À partir 
d’observations empiriques et de réflexions théoriques menées dans le cadre d’une étude sur le 
militantisme écologique en Suisse et d’une autre recherche sur la diversité religieuse en 
Allemagne, cette présentation porte sur les pratiques religieuses qui se déroulent dans des parcs 
publics de deux villes européennes. Qu’il s’agisse de festivals, de réunions régulières ou de 
pratiques individuelles, des pratiques liées à la religion ou la spiritualité sont de fait présentes 
dans les parcs publics urbains. Je m’intéresserai à l’importance symbolique de ce type de lieux 
ainsi qu’aux discours qui accompagnent ces pratiques. Les références à la spiritualité ou à la 
nature oscillent entre idéalisation et antagonisme. Les parcs publics urbains sont en effet pour 
les habitants des villes les réceptacles symboliques d’un imaginaire de la nature et des espaces 
contestés, exposés à différentes appropriations séculières ou religieuses. 
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